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« En voyant ce que vous faites de bien… »

Une parole électrochoc… qui ne peut nous laisser insensible !

Oui, c’est à travers notre manière d’être, de nous engager, de parler, de poser des actes…

que, comme disciple nous pouvons être sel et lumière devant les hommes et au cœur du

monde. Et lorsque Jésus nous dit que nous sommes le sel de la terre et la lumière du

monde,  il  ne nous invite pas à être prétentieux.  Il  nous confie  une mission… et une

mission très exigeante. Aussi pour tenter de valider la vérité de cette formule je vous

propose  un  arrêt  sur  image  autour  d’un  verbe  « vous  êtes » puis  autour  de  deux

affirmations « le sel de la terre » et « la lumière du monde. »

*1 - « VOUS ETES… »

Ce  passage  du  chapitre  5  de  l’évangile  de  Matthieu  prolonge  directement  celui  des

Béatitudes qui précède. Mais il est bon de remarquer dans ce Sermon sur la montagne un

changement dans la manière dont parle Jésus : il a déclaré « heureux » ceux qui auront

de bonnes dispositions du cœur et pratiqueront la justice et la miséricorde, en espérant

bien que ses disciples seront de ceux-là !

Ici, dans ce texte il les  interpelle directement : « VOUS ETES ».

« Vous » :  c’est  bien  d’eux  qu’il  s’agit  et  donc  de  nous  aujourd’hui.

« Vous êtes »… c’est  un présent,  c’est  un état,  c’est  l’identité  reçue à notre  baptême.

Vous  êtes  mes  disciples…  vous  êtes  ainsi  responsables  avec  moi  de  l’annonce  du

Royaume… Voilà ce que Jésus nous redit, et il va préciser sa pensée à l’aide de ces deux

images : le SEL et la LUMIERE.

**2 - Le Sel de la terre.

Le sel a une riche signification dans la Bible : il peut avoir une fonction purificatrice, il

permet la conservation, il rend les aliments savoureux.  « Vous êtes le sel de la terre… »

Job posait la question : « ce qui est fade se mange-t-il sans sel ? » (6-6). Chacun sait bien

répondre en prenant la salière lorsqu’il ne trouve pas la nourriture à son goût. 

Seigneur, tu nous invites à être sel pour notre entourage, pour l’humanité entière. Tu

comptes  sur  tes  disciples,  càd sur  chacun de  nous,  pour  améliorer  notre  monde,  lui

« donner du goût », le rendre savoureux, plus habitable, plus fraternel.



Ce sont les mots même de St. Marc « ayez du sel en vous-mêmes et soyez en paix les uns

avec les autres » (9/50)

Mais, nous demandons-nous : comment être sel de la terre dans un monde si souvent

sans goût et sans saveur ? Il n’y a que toi, Seigneur, à être véritablement ce bon sel,

même si tu n’as pas proclamé « je suis le sel de la terre »

Nous le serons… si nous te laissons vivre en nous : « celui qui demeure en moi et en qui je

demeure, celui-là portera beaucoup de fruit (Jn 15/5)

Autrement dit : être chrétien de nom, ça ne suffit pas. Il faut en avoir la saveur, la force ; 

il faut, dans le quotidien du monde se fondre dans la vie des hommes et en relever le goût.

***3 - La Lumière du monde…

Cette  deuxième  image  utilisée  par  Jésus  ne  fait  que  confirmer  la  première.

Etre SEL et être LUMIERE… deux identités qui se donnent la main. Comment ne pas voir

une allusion directe à notre baptême qui nous appelle à vivre en enfant  de lumière :

« vous  êtes devenus lumière » dit St. Paul Eph. 5/8.

La  lumière  n’est  pas  nécessaire  en  plein  jour !  C’est  dans  la  nuit  qu’elle  devient

indispensable… Or, bien des hommes sont dans la nuit : nuit de la souffrance et de la

solitude,  nuit  du  désespoir  et  des  ruptures,  nuit  des  difficultés  de  toutes  sortes  qui

assombrissent  nos  vies.  Au cœur  de  ces  nuits,  le  chrétien  a  mission  d’être  lumière :

témoigner de l’espérance possible, bâtir le Royaume où chacun se sait aimé et reconnu,

annoncer le Christ qui fait vivre, Lui le Ressuscité qui nous donne sa Lumière.

« Vous êtes la lumière du monde… » Là encore, il n’y a qu’une source de lumière : c’est 

toi, Seigneur Jésus. Tu as dit « Je suis la lumière du monde ». Mais tu veux

avoir besoin de nous pour faire reculer les ténèbres et porter cette lumière de ton amour 

aux quatre coins du monde. 

Garde-nous unis à Toi, Seigneur, pour que ta lumière passe à travers nous. Tu ne nous 

demandes pas des choses extraordinaires, mais tu nous suggères de te laisser vivre en nous, 

dans notre existence concrète de chaque jour.

ALORS…  en voyant que nous faisons de bien… càd  ce que tu fais en nous et par nous, les 

hommes recevront ta lumière et se tourneront vers le Père.

Que notre Eucharistie vienne conserver ou raviver le sel que nous sommes et rallumer

en nous la flamme de la foi pour que ta lumière brille et éclaire tous nos frères.

Père Michel BOURRON


